
a été «qlé* & l'unanimité peur demain 
»J M- la direcicui ne revient pas aur «sa 

fes récjainaUons du personnel psr i t supt Jus» 
«t.. nous souhaitons, dan» l'intérêt général, 

vu* le- parties se mettent d'accord pour oe pas 
avoir » déplorer une creva de roneuenneires 
d*tgi ^Aice public, togjours très prénidlcJahle 
aa ccTjmrcr. & l'industrie et aux particuliers. 

LA •REVE ^Vl ï» u , • * , , , W T • 
LA ?réve de la Filature Glorieux continue 

eveo pJu» de ténacité que Jamais. Le patron 
•oCHntc de discuter avec Ma ouvriers, mais 
*efué* de recevoir la délégation ouvrière. 

Do leur cote, lea ouvrier* refusent d'en
voyer une autre délégation que celle qui a 
été désigne*. Dana leur réunion du 17 dé
cembre, ils ans décidé dé renvoyer la même 
oe legauaa 1* 24 décembre prochain. 

ASSEMSt lK OCHCRALB D S * PRIBOfIMfSRS 
DES I I T H OOTOBRt 1*14 

r.Ar.-^x lAttun des prisonnière des 9 et 10 
u u&hr« a tenu son niejiiinlili'iw. dimanche a 
y ii 43, sa l le municipale, rue de l'Hospice, 
sous U p r u d e n c e d» M- G- Motte, entouré 
«ta \*>l. Pasquel, sénateur ; L- Kahn, prési-
«••wn ; Dubo-it. et André T»iat, vice-présidente ; 
«ée* rdfsabreti du comité ; La laine et Hidder, 
u H»,tiix>urdm, etc., e tc . . 

M. Q. MÀVTTE remercie le» camaradeé d être 
«• •:•.::.- - jumbreux A l'aresnibléo et M. Pas-

i s u a i , «-lu drévouaesjent qu'il n'a cessé d'appor-
1(V- a la oatisa des prteoaniers. 

M. KAHN, président, rend hommage au 
e-opeours de M. G Motte et au xèle des vicee-
r>- . . idents et membres de la Commission ; il 
l*it ensuite appel aux ooneours de tous ceux 
fin furent surpris par l'invasion. 

M- DUFOREST. de Toureoing. apport* l e 
eordial sejut de son comité et fait lTtiatori-

3ue .le l'événement qui eut pour théâtre Ra-
msrhem. Il racisme ensuite la médaille de 

l' invasion et celle des bien» es pour ses cama
rades, revenus «Je captivité Messes o u malade. 

M. PASQUAL -appelle ses différente* inter-
vv'nuone à la Tribune en fave-ur de tous les 
prisonniers. U considère que l e paye n'aura 
fait son devoir vis-è-vis de ces derniers, que 
lorsqij'U les aura placés sur le même pied 
«lu* l e s militaires. La Commission internar-
leineotajire poursuivra sa tache avec énergie 
et si lee nrisonniera des 9 et 10 octobre aban
donnent mo*i>ea>tanén>ent leurs revendications 
sur lea indemnités qui leur sont dues en rai-
•oâi de la situation financière du pays, iis 
exigent que la médaille leur soit accordée 
« m e » U fufctificatiou de leur devoir ac
compli. 

M. Dojbafe fart ensuite un vibrant appel en 
fssreur du renruéemectt puis l'ordre du jour 
eut veté : 1500 prisonniers des 20.000 de Ra-
t'infrhero, partis par ordre de mobilisation 
Iri6 9 et 10 octobre 1*. remercie M. PasquM 
dee persévérante efforts, qu'il a fait peur 
défendre leur juste cause et ccmpWnt sur 
*i»i pour faire aboutir leur juste revondica-
ttoa». d'être assimilée aux prisonnier» de 
H M 

Ite le prient de remercier M. Brwier-La-
aterre, ministre des Pensions et ses prédeocs. 

MM. Loucbeur et Relbet. 

AMrOALaT Bat LA R U S C H A N Z V 
Voici las résultats du Concours de tir de 

.dimanche «U. — Scolaires : 1. Martens ; 2. 
Cernai : 3. Masurelle ; 4. Demaretz ; S La
pera. 

iasaBi*-11**' 1. Nottegl^m : S. Deleepanl père ; 
g. Chxistlaens Gaston ; 4. D c \ u n p ; 5. Hel-
blipclt. Dfetrlbuusn des prix, dimanche à 
K> heures 80. 

K L'UlPrOMiaMsVTIsSA'rRB 
*inns rappelons que la représentation du MA-

m AGE DE MU» BEULEMANS annoncée par las 
Tournées Raret est Axée au dimanche S8 décenv 
see (mstmée et soirée). 

T.e succès de ce gala est absolument extraor
dinaire et partout des salies combles Ibnt AMe 
4 l'edmirarie troup» «unique composée par les 
Tournées Ch. Baiet. 

E 

ETAT-CIVIL 
Vii-sanees. — Gisèle Carette. plaee «ni Pro-

f rv.s 5. — Jean Vannieuwenhuysse, rue Pauvrée 
. — Alphonse s. hauviiège. rue de l'Aima, 11». 

— 1 «V>n Oijmet, rue Iules Gueule, 1», impasse 
S;, • -Umis, la. 

I»éré«. — Jdséphine Leveugle. *1 ans. rue Tur-
U, 19. — Charles vandeputlte. 61 ans. rue 

- r!l, 10. — Anastaste Dluard. 82 ans. rue SatnU 
!>>wph, U. — ValenUna Destombes, 18 ans, 
Grande-Pue. î3ft. — Jean Crubeecx, 48 ans, rue 
VnltaJr», toe. — Roger Notte. ï sas , rue. de la 
Paix, «jour Lepon. t , 

WATTRELOS 
f AU CONSEIL MUNICIPAL1 

Le Conseil municipal s ' e s t rcuni le vendredi 
i'j décembre, à lu h. 40, à la mairie, aoua la 

f ivaidance du M. Dnflaut, dàputé-maire. 
I oun**ili*»ra ôUticru pfêtieuss 4 la auaqoe. 

H- lKlbiji.es a été n o m m é sacréUiire. 
Le Coiwcil a «Smis un a v i s favorable 4 la 

9sr*ptioo définitive d e s travaux de reoons-
f u c t i o n d»i l'H<ispice et d'agrandissement 
de i'Horutal s é levant à 1.^03.753 fr. 46, et 
4 la demande d'affectation du reliquat die-
ptnible «Je 1218 fr. 87 4 l'acquisition de 
meuble» nécessa ires 4 ratndQafetncnt d'un 
pavil lon an oours d'aiFrandiseememt 

lje± crWits supplémentaire* dest ines 4 
parer aux insuff isances budgétaires d e 
l 'exercice lt»34 s'eJevorrt h 38.330 fr. 33 ont 
éto votes par reeaemblée . 

En vue de l'acquisition d'un terrain s i tue 
an Centre du quartier du Laboureur, enca-
ili.• \>ar les rues GamoL d e s Trais BouiÀUes 
Kaidherlie et LaJayeUe,pour l'an>énajKement 
^'une place publique, le Conseil a solnei lé Ut 
déclaration d*utiuté publique pour l'exêeu-
taon de ce projet. 

Les redevance* annuel les pour les distrï-
l ivteurs sutotnatiquep d'easence sur la voie 
publique ont é té fixées eoxnme sui t : 

Apparei l s distributeurs f ixes al imentes 
peu- une ca*ieUie*tion souierraine : 250 fr. 
pa«tr tee cYiemins de grande communication 
et d'intérêt e o m m u n et voie» urbaines et 
150 francs pour Jes c h e m i n s vicinaux ordi-
«Aire» et coemine ruraux. 

Apparei ls mobi les s u r chariots e t canaU-
•ht ions aér iennes des apparcUs partant 
d 'une borne piacée hors la voie publisjue : 
JTM> francs pour las cbenûii» de grande eon> 

umraoation et d'intérêt CQjntnun et voies u«S 
l e i n e e e t 160 francs pour lea chemina v i d -
naux crcUnsûret et ebeenins ruraux. 

Le Conseil autorise le règlement d e s tra
vaux d e forage de l'Abattoir s é levant 4 
21.248 fr. 20, exécutes avant guerre par M. 
Vrdelaina, enérspraneur, demeurant rue de 
Denein ,134, 4 Houbaix, sous-trai tent de M. 
Louis Brunhos, ingénieur, décédé le 12 jan
vier 1914, 4 Thonon-les-Bains. 

Le Conaeil décide de solliciter la déclara
tion d'utilité publique e n v u e de racquis i -
tion d'une bande de terrain axteAante 4 
l'école de gercpria du Centre et appartenant 
a M. Frédéric Ocbue, demeurant 4 Koubaix 
rue d'Avelghem, 89. Ce terrain est dest ine 
a l' installation des cantines scolaires, sa l l e 
de réunions, e t c . et 4 reconstruire le m u r 
de clôture de la propriété communale clans 
de mei l leures oondittons. 

Le Co&aeil a confirmé les décis ions pr i ses 
le 23 septembre 1924 portant notification s e 
la décision du Conseil Général du 2 octobre 
1924, prononçant la division de ta c o m m u n e 
de Wat ire los e s deux sectkjne électorales, 
dont les l imites seraient ce l les d e s cantons 
de Roubatx-Est et d e Roubaix-Nord. ; 

2. l e t t r e de rerneraemeoU d e s facteurs 
des postes pour le relèvement d e l ' indem
nité facultative de logement ; 

3. Lettre de r e n û r c i e m e n t s de M. le doc
teur Louis Marnier, pour la subvent ion ac
cordée 4 l'Institut Pasteur, de Lille ; 

4. Lettre de renierciemen ta de M. Grimpn-
Iiont, préaident de la Fédération d e s Ami
ca les laïques pour les subvent ions accor
dées aux Amicales laïques et aux institu
teurs c h a r g é s de s'occuper de leur déveèop-
p amen t. 

Le Conseil s 'est constitué 4 auis-oloe pour 
l 'examen des demandes d'allocations mili
taires. 

AAretts de sympathie a u Secréêttfre-Gé-
néral de la Mairie. — Sur la proposition de 
M.Dobigies, le Conseil municipal Muni hors 
séance, s voté l 'adresse ci-après : 

Réif i i hors séance , le Conseil municipal 
de Wnltrejos, douloureuscmeint - ' '«cté d e 
la maladie du SecTétatre-Généro' ^ ^ André 
Piotex, lui a d r e s s e e n cette c ^ * tence, 
l 'expression de s a plus vive syi A tiio et 
s e s v œ u x les phis s incères pour s A i com
plet rétablissement. 

ENOUETE DE COMMODO ET 1NCOMMODO. 
— En exécution d'un arrêté préfectoral en rtate 
du 18 décembre 1924 une enquête est <>uverle «ur 
le projet d'installnlion d'un dépôt d'e««once de 
30.000 litr*» rue de Boulogne prolon^îe. 

Les pièces du projet sont dépesées à la ma' 
rie de Wattreios, bureau des avaux ou du fit 
décembre au t\ février 19Î6 seront rtvuee les 
observations relatives a cette installation. 

M. Wlndel8 Oscar, conseille nunicipal, c< m-
mîssanrc-enquêteur, désigné 4 cet effet, rceyre 
è La mairie le SS janvier 1938. de 15 a .0 heu
res, tes observations qui pourront Otre faites sur 
le dit projet. 

CROIX 
ACCIDENTS DE TRAVAIL. — A l'usine 

à gax, M. Cyrille Detrameture, 24 .ina, ma
nœuvre , rue d e Lille, 19, en décrassant un 
four, a été blessé 4 la main droite. 25 jours 
de ratios. 

— Chez Holden e l O e , Georges Herbauf, 
24 ans , graisseur, rue Jean-Jaures, 61, est 
tombé d'une échelle, foulure du pied droit. 
20 jottrs de repos. 

— Aux Machines Agricoles, M. B. Bigwux, 
17 ans , apprenti, impasse Lavcdsier, a eu la 
main droite frappée par les organes de s o n 
ia/Mier. L'n mois de repos. 

Sur un chantier, rue Verte», M. Germein 
Oi.«p<nitque, 22 ans , manoAuvre, fiB, n i e des 
l'nsulines, s 'es t b lessé e n tombant. 80 jours 
d e repos . 

RETRAfTes OUVRIERES. — Tl est rappelé 
aux assurés de l e lot ose Retraites e t aux ou
vriers mineurs restés en p a y s occupé pen
dant les hostilités que le délai accordé pour 
déposer a la Mairie l eur demande de dispen
se de versements afférents 4 la période «te 
leur séjour dans les régions enveriies expire 

AU des _ 
ses musioiaos de l e 
v e n a S n r d r f e t o î * 
M^mtolpalefa * 
tiommlssion civile, puis . M. 
président > Dujajrdm. maire et 
«sine, prirent tour 4 tour la 
aèrent tous ceux qui aide* 
au développement d* to aceiété. Cette . 
fête s e continue par un concert très godte «t 
s© lerratna par ou bal de famille. 

lOUI-FLliHîS 
CONSULTATION DES NOURRISSOr». -> l * 

ÇonsiiHation eratuita des nourrissons e s faveur 
des ardants du premier t s i i l i teajuguree le 
? mai 1907. Gsste instituts» est eSscT "édue. 
Uoa faite des années de guerre pesés** lesquel
les eiie n'a psas fonctionné* dans ie Hé anate 
d» tooetionnement Nous avens eu e s 19*4. Sa 
séances. La prsssière ssanos de mai, qui om
ettait avec la fêta du 1er mai n'a pu avoir lieu. 
Sur ces O séances, 439 entante tirant visites. 
Peut-être y a-t-ii encore des mères qui tsoorest 
les bieufants de la consultation ou ineoonhcien-
tes des dangers «MI menaesst leur bébé T des» 4 
ces mères qu'il est fait un presant appel ut rouao 
•n l i a » Dsrsuedés que dès la preaWri séance, 
mettent A profit las bons conseils qui leur «e-
roat donnés, elles oonsiaeront une améliorsaon 
de la santé de leur entant et deviendront sûre
ment des ssslrlura de te çonsufettfon. V e*t éga
lement rappelé que les entants de un S deux ans 
sont admis a la conaoKattoa. Les «aères re 
peuvent plus ptéttndm a la prisse mais profi
tent d'excellents erjesetis en même temps que 
d'une • iTiisa tmitiifaT 

Les résultats de cette insthitioB ^ n t avrteia-
bl*s. Neus ne retniena. e s effet, pondant l'an 
née l ie» que «Jeu» d^cas d'enfant jusque «H*ÏX 
ans et nous pouvons dire sans crainte d'être 
contredits qu'en égard * l'taperianoe de la popu
lation, la consultation de Toufflers est t ne des 
plue assiduement fréquentre des environs. 

La psemlere séance de janvier ÎOSS « u | coïn
cide avec le Jour de l'An n aura pes lieu et la 
deuxième séance, qui devait avoir !teu le troi
sième Jeudi est ru portés exceptionnellement, s u 
quatrième Jeudi, soit le 28 janvier. 

v o j e j a p e ; U fait un f r e e e e i a appel pour o s e 
U QMmmssaos f e s se l es e^spaicAes n4css-
eaires afu> que tous tes v ieux sociétaires 
e ient <t cette date l eur "* 

r L . î ^ î K r >*4Wl*>risaiet s u s répéUiian». i l 
fait, diUti. nous préparer pour te s u o s è s de 
notre grande féteV * ^ 
-JSi "Sp*,**"» p s s s e et» revue testes l es 
« £ " * de l'année faites par te Soeiéte. 

Des v ivats sont chantés to T b o t S t s ? d e s 
présidente et de la nrtrrsTtedcrn 

h? a o * p e > « s termine par un concert au 
nuueu de te p lus " 

^ T i c u m e t > r f t p e 

éviter les JPOBB. 

L arbitra»* eosasserciat t i » n enpleli. — La 
Chambre de Commerce approuve le reetement 

Tibergbien pour fade partie de la Cornmieslon 

^ror?3 

CHAMBRE OC COMMERCE 
L* Chambre de iSnisssres s u e s ceassiiiuleue : 

f ^ ^ t e - T S u d S t ^ ^ 
i . « . d è c P e î <*" 8 novembre aux l i a i » duquel 
i a J ? a f f l b r a d e Commerce de Tourcoing est auto-
USÎ**£ , , £ n t ™ c t « p »-" empnsnt és*.074.ooo tr. en 
nour r i 2 S î K * k W l » V E t V * P ^ i ' l e somme 
Z?~ÏJ ^ D l %»em*nT de. quatre circuits tôtépbo-

FINE PRUNIER 
i A " t T I OE NOËL 

A L-UHIOM DE» EAMILLES NOMBREUSES 
Dimanohe, 4 1» heures, les membres de 

1 Union des PamUtes Nombreuses ont tenu 
une assemblée dans te Salie de l'Hippodrome 
sous la présidence de H- Leduc, maire. 

Sur l'estrade «valent pris place : MM. Des-
ebamps et Jaeejues Meeurel. conseillers mu
nicipaux ; Bssten . président du Tribunal de 
Commerce ; Dewambrechles. président du 

le 31 
régions 

courant A l'appui de leur iamende les iotéivjsaee 
produiront te caste d'teeatité de» Retraites 

WWWfc WASOUEHAt 
ACCIDENTS DE TRAVAJ&. — A la saurl«erte 

Ch Simon, rue Christophe-Colomb, éoiivrtère 
CéUoa Soen. rue Voltaire S S Weequehat. s'eat 
fait des contusions lombaires et feseUrae par 
suite d'une chute en tirant un panier de pre» 
duils. t2 jours de repos, docteur But.n. 

— A la manuhteaure de Saint-Cobain, r o » 
vrier Emile Duponebel. ». rus du Paro à Beu-
haix, s'est faS des plaies contusee de rm.1e-» 
de la main droits en ooupant use tôle, 18 Jours 
de repos, docteur Buxin. 

.ARBRE DE NOËL DES F\M1IJ-ES NOM
BREUSES. — L'association des familles nom
breuses de Wasquebai fêtera l'arbre de Noël, 
dans la salle des fêtes de la Mairie. Jeudi fis dé
cembre à 10 heures du metin. Elle invite ses 
ndhén'nts à assister à cette lête. de nombreux 
lots destiné» aux familles nombreuses ne se
ront dxab-ibués qu'aux membjes présente 

LANKOY 
L * SAINTE CÉCILE 4 U t FANFABB 

MUNICIPALE 
La Fanfare Municipale de I>annoy a fêté 

hier la Fête de Mainte-Cécile. Ce fut u n véri
table régal pour les amateurs d e belle musi
que «4iui ont assisté a l'exécution de te Fan-
rara Cette exécHtion fut e n tous points ira-
peeeaMe sous la direction du dévoué chef. 
M. Mage*. Si te eompxeneec : Egmont, ouver
ture de Beethoven arrangée par Ligner ; La 
Jacqueline, fantaisie d e Laio et Coquard, 
arrangée par Carnier-Marchand ; L'Audoma-
rois, pas redoublé, de Filleul. 

A l' issue d e cette cérémonie, la société se 
rendit chez quelques bienfaiteurs où s i t e exé
cuta quelques sérenadus. 

Puis, 4 14 heures, un banquet, réunissait 
les membres actif» et honoraires, dans l es 
salons de l'Hôtel de vi l le . A la table d'hon
neur, on remarquait MM. Vendendorpe pré
sident ; Maaer, chef ; Duiardln, m e n é ; 
Verdier, <aplcame ; Dunaut, Ueutenent ; 
Deladerrlère, sous-lirjutenant et plusieurs 
membres de la Commission civile. Le repas 
tut admirablement servi et dès le commen
cement, l'entrain déjà régnait parmi las 
convives. 

TOURCOING 
B U R E A U i a. Pièce de l'Hôte» dgVtes 

Téerphonn 0-85 — 

Le Banquet et la Fête Annuelle 
de la Fanfare des 'intimes " 

Same.l i 4 19 h. 30, a e u heu dans te m a 
gnifique aaile d u s i ège d e te fanfare d e s 
<< Intime* » 2, r u e Delobel « Calé du Violon 
d'Or », la grande fête annuel le de la Société, 

A 19 h. 30, M. Urbain Robbc, l e dévoué 
président d'harmeur, accompagné de MM. 
Nye, vke-préaideut ; L. Hionquiert, prési-
den tectif ; H. Hammaert, secrétaire , sont 
reçus par toute la Société qui exécute la 
« Marsei l laise » et lea quelques beaux mor
c e a u x de s o n répertoire; M. Robbe remercie 
la Société de son amsbit i té ; M. Hionquiert 
offre ensui te a u président d'honneur une 
magnif ique gerbe de fleurs, a l'oocnaion de 
l a Saiflle-Gécile. 

L E B A M Q U B T 
La table e s t d r e s s é s a v e c so in par Mme 

veuve Houzet, I s dévouée hôtelière e t l e s 
mets sont des mieux préparés. 

A la table d honneur prennent place M. 
Urbain Robbe, président d'iionneur,qui pré
side te fête, MM. Arthur N y s , vtee-prési-
dent ; Chéries Béhiels , chef ; Victor Soohy, 
soue-chef ; Henri Rsinovaert, secrétaire ; 
Lou i s Mnttiys, trésorier et toute la Commia-
s ion . 

Iuutite de dire q u e la plus franche gaieté 
n'a c e s s é de r é g n e r pendant te, banquet très 
bien serv i . 

U t T O A S T » 
A s dessert . ML Hionquiert, l 'excellent 

président d e s Int imes prend te premier te 
parole. U adresse tout d'abord s e s retner-
c ^ ô p n l ^ a MM. Rostee, qui es t etenfssteur 
d J l B S c r t é t é des • i n u m e s • et dot* loua tes 
socetexirxs lui sont reconnniesanta d'avoir 
bien voulu s» mettre A leur tête. Noire So
ciété eornposée d e b r a v e s et b o n s e t e s ou
vriers , n'avait j amai s aven* votre arrivée» 
connu de président d'honneur. Auss i , avons -
n o u s j w u r voua te plus v i v e gratitude, 

M. wtonqutert adresse ensui te s e s remer
c iements 4 M.>Tys» vice-président d'honneur 
dont tout connaissent Vo dévouement pour 
l e s « In t imes » ; il remercie s e s dévoués col
laborateurs et soc iéta ires d e leur attache
ment 4 la Société. 

UAL Robbe rend ensu i te bcszunage 4 M. 
Hlonrruiert. 4 la Cornrniseicm des « In t imes » 
et aux sociétaires dévoués : « V o u s pouves , 
rues chers camarades , compter sur mon 
concours l e p tes entier» ; i i fait un pressant 
appel 4 ta bonne camarader ie d e s sociétai
res , l e s invite 4 su ivra rerxeannpte ue leurs 
«nets . 

N o u s ferons tout pour le bon renom mu
sical des « Int imes >K 11 levé s o n verre 4 te. 
prospérité de la Société, epA lui fait u n e 
ovation. 

M. N y s . viee-présidexei d'ticsmeur.rappeiie 
br ièvement s o n entrée dans la Société 4 y 
a trois ans . Grâce an d é v o t nsarni, dit-il, e t 
i'aide pécunier de votre dévoué Drésideut 
d'honneur, la Société v a recevoir, un nouvel 
uniforme, il était grand temps ; Je l'en re
mercie a u n o m de tous. Notre belle pha
lange d e s « Intime* » dev iendra bientôt 
l 'ambition de tous l e s TcnrrqnenocàS. Avec 
des chefs corarne v o u s «n possédez e t le déV 
vouement des» Socjéteires, voue pouvez af
fronter l e s concours mus ieaux , o ù v o u s 
attendent les plus beaux succès . Il l ève soei 
verre 4 l a prospérité d o s « Int imes », a n 
préskteot d'honneur, 4 s e s chefs dévoués e t 
à la République. 

M. Seohy, sous-chef, prend ensuite te 
parole et rappelle que l 'année prochaine, te 
Société v a fêler son trente-cinquième annl-

niques directs RerteTtiurcoing. 
» . le Président rend eompïe ensuite des dé-

2ft ï£i -Sîi'11.i.* telte» et qui ont abouti è une Cercte des Anciens sous^iciêrs r T h é r y . a v o -
2 a » S ! î » ^ ? a ? > , w * **ï *te banquiers et fe haut cat du baiTeau de Lille ; R. Flipo. président 
f ^ S * ! 0 ? 1 ** •«•criptoea a Vempruni est dès de l'Union e t t e s membres du Comité. 
« J £ r * m . £ u v e r < * . : . te Chartibre de Commerce 
-îtlE^ suadée qu'elle peut compter sur 1» eon-
eours de ses^ cornmettants pour la réalisation 
d i i e ° e u v r o d'un intérêt immédiat pour la place 
î r , A ' a v a n c * ' e H # '•» remercie de le confiance 
ceUe D circoïste J ncs. W ** M * " • H™**»* c " 
ui . ' f f 'rS* 8 ""S • " • * " • «Bas les colonie». — M. 
Î Î ^ J ? * , ï * v . r ! n . a i « n a t e l * nouvelle conummiea-
^?Si3.ïl yie.nt d é t r e '***• par le Comite aux spus, 
^ S r ^ . * 1 . 4 ^L ï f " 8 * 8 U r *• "arche de l'entre
prise dans les différents pestes «fessai S Mada
gascar et en Afrique C*»!é*ptole F>aoçaJ»V 
vi n[u- *** ©"«re. t appréciation suivante de 
M i P . ' " ! ^ »°uveroeur siôéral e s MseasaMtar : 
! r î S . J f f ! ? ^ c 2 5 ? f U M * » a Oaleeue oTde la 

ESS^tes oe Commerce de Tourcoing apporte-
! r P W 4 iL . 1 1 *^ 0 » 0 1 " d» 1 * « • evenlr pmehain «n appréciable contingent de laine 
A . n i T « - , r V * i é - M- Carde, ssouverneur aénéral 
ae I A.O.F. sVet exprimé ainsi, au sujet de 1 'in«-
uutive <!»• lu Chambre de Commerce de Tour-

« Mon arhnlnkitration secondera d* tout son 
» pouvoir les effort» des industriels français et I 
» s appliquera A obtenir que les énormes sacri-
• tices consentis par eux ne le soient pas en 
• vain. • ! 

M. Henri Dewavrln ajoute que les dernières 
SSuï£1ie* f ^ ^ n o e s des différentes stations sont ."ni «faisantes. 
I„'^L.nSï.n7 !mî .n , < t e s "s*"*» aostraiiennes. — M. 
>e présMeiit attire t'attentlon sur une informnl'.Mt 
d après laquelle un organisme fonctionne à Mel
bourne sous W nom de . Wee» Centrel Cj . 
avant pour objet non seulement de reeier le» 
v-entes publique, mais aussi de valoriser les 
lame» australiennes afin de « prévenir foule 
» baisse, de prix qui ne serait pas conforme à 1 
» la siluation économique » 

<5ï«,sH'!e ««e «aralhé. — La Chambre de Com-
2 ^ ^ ï e I i v ; * «M»1» w e disposition du projet 
2 * w d 5 . * l o * , î c * s < , u l • P°«r "!>>«' °e frapper 
«Je I impôt sur 1» revenu de» capitaux mobilSrr» ' 
le montant des ramboursemaate' et emortisse-
menis totaux ou partiels de capital, quand ces 
remboursements ou amortissements sont eflec-
« o ^ deTa1 ^ c î é t A 0 l U U D n o u ^ « ^ « l Uquida-

Les expédilinns en « Port Pavé > e s en « Port 
** *•. — ".-S6 r<onil»egnies de chemin de fer ont 
soumis 4 fhomoloffat-on ministérielle la modJfl-
oetion suivanie aux eondition» géaérales : 

« Fxcer.t!onnellen>ent. les marchnndlses qnt. de 
• lavis du ch«*nin de 1er sont mjettes è ddte-
» rioratk>n ou dont la valeur est insuffisante pour 
• garantir le montant de» frais «Je transport ne 
» s in t acceptées rpie sf l*expêdnenr « payé a 1 
• is>"*iîe* te totalité de ces frète » 

La Chambre de Oornmeree estiment «n»"« » e 
Ja un danger, émet te vont qm cette partie de 
Ja proposition des Compagnfce Eu Chemin de 
Fer ne sott horBologaée «se* estas la réserve 
que l'expéditeur « v a » droit ô> recourir è une I 
expertise aratabie ou au TUbesel «te Oemmerce 

L'aAtNsston tenuiorelre «te eséan. — M. le Pré
sident expose que ras ccJonniere. lorsqu'ils expor
tent leurs produits travailles n'ont pas, comme 
let* Mnier» et tas rfniers, le faculté de pouvoir 
bénéftete» «te Iteemlasion temeoraire les eiemr» 
tentsur tes produits ainsi imporîés de la taxe 
a l'Importation de te matière brut*. 

Le question étant d'Intérêt aénéral pour rin-
cJustrie «rotonnlère. M. le Président propose 
fTémettre le vma que les cotons soient admis 
temporairement sous condition d"stre exportas 
A l'état de Ws ou de Usstis purs, faisant valciv 
qu'il n'agit en l'espèce d'une matière première 
ne se prod'.uVMint pas e» France, et que l'expor
tation ainsi favorisée des produits manufticturé.--
aura l'avantage de faire rentrer les devises 
ûtrarurères, 

La Oiambre n> Commerce adopte E runantmité 
la suggcsUon do son Président et décide de 
solliciter de la Direcîion énéralo des Douanes te 
bénéfice de l'admission tunparaire po<"" te coton 
<i.?sliné a être axrorlé à l'état de Cil ou de tiss» 
our, 

La loi de huit heures et la marine marchande. 
— La Oiambre de Commerce prend la délibéra
tion suivante : 

« Considérant qu'en limitant à huit heures le 
» service des marins sur tes navires français. 
» alors «pie les marinn de tous les. paya du 
» monde sont astreints S 13 heures de service, 
» le gouvernement handicape notre marine 
» majvhentk) dans la concurrence InterrvaHonn'e 
» et risque de faim monter les frets dans les 
» tarifs inrernatkaiavix. 

» Emet te vœu : qu'aussi longtemps que la 
» durée du travail A bord dea navires n'aura pas 
» fait l'objet d'une convention internationale la 
> Tégleraentalion actuellement en vigueur soil 
• maintenue. » 

Les dommages de (pierre. —- La Chambre de 
Commerce se rallie san.* réserve è la délibéra
tion relative aux dommacee de guerre prise au 
1er groupement économique le 3 décembre, par 
tes représentants autorisés des Chambre de Com
merce des dix départements dévastés et de 
rAlsace-Lorralue, délibération oui a été présen
tée a M. le Président du Conseil des Miniires 
au oours de l'audience du 8 décembre. 

LVmballefle des laines. — ('ne conférence t 
laquelle ont assisté des délégués de Boubalx-
Tourooin»; a «si lieu è foudres pour examiner 
un nouvel essai d'emballage de laines brutes 

M. B. Flipo reensreie M le Maire et toutes 
les personnalités d'avoir bien voulu, par leur 
présence, rehausser l'éclat de la fête, U n'ou
blie pas de remercier également M. Pico. qui 
A mis gracieusement sa salle et son orchestre 
& la disposition de l'Association, ainsi que 
toutes les personnes qui ont témoigné leur 
sympathie en envoyant des dons au Comité. 

Après un discoure prononcé par M. l e 
Maire, une cauerle aur le rôle des familles 
nombreuses est faite par M. Thérv. avocat. 

Une distribution de coquilles et friandises 
aux enfants a l ieu ensuite et la réunion 
prend fin par l e tirage d'une tombola. 

COMITE DES FETES DU QUARTIER 
DU POI1TT CENTRAL 

Tous las membres du comité sont priés d'as
sister à la réunion extraordinaire qui aura tteu 
mardi prochain S3 décembre cries M. Jules Deav 
bouvries. SIS. boulevard Gambette, t 1 Ii. M 
précises du soir. 

A. C. DU GROUPE DU BRUN-FAM 
le . Commission des fetos du 'jroupe des an

ciens combattants du Brun-Pain prépare active
ment l'Arbre^de Noël des orphelins de guerre 
ot des oui . n i des eomhau.ints taisant partie 
de son tir/'/jpe, et préalablement inscrits h cet 
effet. 

Pour cette circo'tstance, une petite fête intime 
sera donnée vendredi procliain 2<» courant, dans 
ia belle salle du Cinéma de lo rue des Champs, 
mise gracieusement à la disposition du Groupe, 
et pendant laquelle se fera U distribution du 
cadeau et des friandises. 

Tous les membres actif» et bienfaiteurs sont 
invités 4 y assister. 

THEATRE MUNICIPAL 
Ce sofa- lundi Sî décembre à 8 hautes, dernière 

représentation du grand succès • La Dame en 
Rose », l'amusante opérette en * estes, musique 
de Ivan Caryll et avec le oencours de M. G. de 
Réctl et de M. Harlé. 

Mercredi 3t décembre A rV»oasion du Béveil-
lon, leprèsentation extraordinaire. Abonnements 
à la saison et du samedi Aoourants) • Flup • la 
célèbre opérelte en 3 actes, musique de . 
Tsufr, 

Jeudi 85 décembre, fête de Noél en matinée a 
3 heures et le soir a 8 h, Flup (abonnement sus
pendu en matinée seufcmenti. La Vocation est 
auverte pour toutes ces repeasentaione. 

• 1 •• 11 » i » • • • , • • 

Tourcoing - Hippodrome - Païace 
(DWECriON PICQt 

Ne manques pas d'aller voir ee este te formi
dable programme avec QUATRE ATTRACnON9 
ecstreersteeire» et KOWsCaMARK. le plus grand 
jilm français du Jour.— Location à partir de t h. 

RONCO 
S O C I E T E e L A tEUIIBéteet R O t * O Q U O I S « s 

psiBSMsa efhiver 
Le Fédération des Société* de gymnastique 

de Roubalx. Tourcoing et envirods a confié 
A la Jeunesse Ronoquoise. l'organisation du 
deuxième concoure d'hiver. 

Ca concours aura lieu le dimanche 2B dé-
cembro à 8 heures très précisas. 

Pour •ermetorv aq Seeréteriar. de préparer 
le concoum et de confectionner les feuillee 
de pointage, les présidente des sociétés fédé
rées sont rpiés de vouloir bien envoyer S 
l'*ur«i»se ci-dtasue : tes UOBK dos gymnastes 
de leur société qui prendront p a n au con-
caui» ; les uom* Ces lurée. 

Lea concurrents sont dtvlee» en deux caté-
trarios : gyinnasU s de plus de 18 ans ; gym
nastes do moins de 18 ans. 

Les épreuves sont les suivantes : 
X. Premier préliminaire de Strasbourg, dé

montré le 8 courant au tocal de l'Ancienne 
a Ronbaix. 

â. Barrtf» parallèles, exercices de Stras
bourg, degré a s choi.x 

S. jet du boulet. Barème : 16 mètres des 
deux bras. 1 Opoints. . 1 _ _ 

t. Course de 5300 mètres au lieu de WO. Ba
rème : 23 secondes. 10 points. 

.">. Saut e n hauteur. Barème : 1 m. 30. 10 
point, un quart de point par 0 m. 05. Exem
ple : 1 m. 55 : 10 p. 85. 

Six primes de S francs seront tirées au 
sort entre les concurrents. 

1/e.s indications n«icesf:.T.:i-isp en ce qui con
cerne l'horaire des trains, des tramways, ain-
s1 «rus ie local qui sera affecté A leur société 
leur parviendront en temps opportun. 

COMBATTANTS DU BLANC-FOUR. — 
Jeudi 25 docembrejour de Noël, 4 17 heures 
réunion trisnesUielle d e l'Amicale, a v e c 
compte-rendu du dernier trimestre. 

Comme te? a n m e s préccdcrttea, distrjbu-
ik>n de coquilles de Neel , e u x enfants des 
Combattants, des Veuvtss et aux Orpheline 
de guerre, Agés de m o i n s de 13 a n s . 

Rjn-RArnES OUVRIERES ET PAYSANNES. 
— L» délai pour déposer tes demandes en vus 
de béasfieier des nispôartteos de la loi du 
? avril 1W8, les dispensent de leurs versements 
anerenle, soit e le période «te leur séjour daaa 
tes régions envahies. soU * celle do leur mofeb 
lisetton, expire le 31 courant. 

LINSELLES 
KNOUISTE DB CO.M.VJUOO ET 1NCOM-. 

MODO. — Lue enquête de comiuodo et lu-
coenmodo eM ouverte dans la oommuoo s u r 
te projet d aliéner 4 l 'amteble au profit dJ 
M. UelabouUv p a w negocieût an vins j . 
Lineelles, moyennant le prix de *00 francs, 
o s e parcelle de terrain de 79 mq 67 deq s 
I angle des ruée de CasteInao et de Qucsnov 

Les pièces du proiet sont déposées 4 ) * 
mair ie du il au V inclus où les habitants 
pourront en prendre connaissance. 

Les observal lons qui pourraient être feitue 
• u r ledit projet seront reçues le mardi 30 
décembre l f»t . de 11 à 15 heure.*, par M. 
Multet véierrnsire-santtaire 4 Linôcllee, 
comasissaireieetejuêteur 

HEURE DE LA RBTRAJTB. «- A l'occasion des 
fêtes ds te Noël et de l'An, les établiâsercents pu, 
blics et dépits «Je boissons pourront rester ou
verts, savoir : Le nuit du U au es décembre, 
jusqu'à t heures du Stella : la nuit du 25 au ï* 
décembre. Juaqu'4 une heure du matin : la nuit 
du 31 décembre au 1er Janvier jusqu'à 2 heures 
du matin ; te nuit du 1er au 3 janvier 1935 roe> 
qu'a un» heure du matin. 

DEBITS DE B O I S S O N S — Fermeture. — 
Les estaminets , cabarets , confines et débita 
de ftofssooE pourront rester ouverts : Lai 
nuit du M au SS décembre VJ-ZI, jusqu'4 
deux heures du matin ; la nuit du ?» au 28 
décembre 1961, juaqu'4 une heure du matin; 
la nuit du 31 décembre 1024 au t« - janvier. 
1925 juequ'4 deux bjenres du matin : e t l a ' 
nuit du 1er au 2 j s s m e r 1925, jusqu'à uns. 
heure du matin. 

ETAT-CIVIL. ~ Naissances. _ Gisèle Dehaene, 
rue de Kemmel. — Ravmonde Le lilaton. — 
Arthur DhaUuin. rue de Wervicq. — Julien D«* 
beke. La Vignette. 

PubUoiUeos. — Michel Dhalluln et Mana Ma-
réseaux. — Omar Devroede. cultivateur et Po» 
liez Marie. 

Décès. — OcUvie Bouksom. 65 ans. La Vt» 
gnetle. 

MOUVAUX 
MUSIQUE MUNICIPALE. — La musique) 

municipale donnera Jeudi prochain, 25 dé. 
eemsre courant a la messe de 10 heures e a 
1 église Saint Germain, son audition de Ste-
Gseila Elle exécutera sous l'habile directloni 
«te M. Auguste Guillaume les . morceaux sut-
\1&* '• L u f u s n m . grande ouverture, par &. 
Allier • Dejantre. nmnercs l . s et a (Camt:ls 
Saint tiasTial par Ch. Eustach* 

BOXING CLUB MOUVALLOL-i. - . I W suite 
«te oirnoeetanced indépendantes de sa velouté la 
Commiaston se vett dans l'osugatton de reporter 
su samedi «7 décembre 1384. «on banquet annuel 
prwaftivement fixé au mercredi *t «Muant 

Elle rappelle a ses tevltés que ledit banquet, 
placé sou» te présidence d honneur : M Charles 
Surmont, maire de Mou vaux, aure lieu au siège 
30. rue de Boubaix, en cette ville, a 20 heures 
précises. 

HALLUIN 
FETES DU NOËL ET DU NOUVEL *N -* 

L» maire de la vdle d'HaJhiin Informe ie» r a -
hiunes que conformémeDl aux fastructVws c^ 
la Prélecture, il autorise les este minets et mi
tres lieux publics 4 rester ouverte durant les 
nuits des 24 au S* décembre 1*24 ainsi que «te 
31 décembre t«*l au « Janvier IfSxf ttequ'E 
deux heures du matin, a t oceastea «te* fstas «te 
Noél et du Nouvel An. 

Jeux & Education Physique 
A ROUBAIX 

CROSS DE LA FEI>ER\T10> 
DES AMICALES LAÏQUES DE ROUBAIX 

Ce cross disputé dimanche sur l'ancien terrais"' 
du champ d'aviation de Boubaix réunissant a 
concurranles, a obtenu «n vif succès et e donné 
le» résultat» suivants : 

Ire Bomanie Legrand e n T SA" S A : Se tt. 
Parent ; 3e H. Chrisuaens (A i ta.) ; ie Desoutcr: 
Se Florin ; 6e Gfabbaux ; 7e H. Multebrouck : te 
Caeterman ; se Detehambre ; lue Dekeukelaere : 
I l e Cersii (en V 3") etc— ' 

^concovua pg COQ* 
4 TOUsW30t>O 

Lundi tt décembre l « 4 . ebs» M. D. Ver . 
kerkhr.**, 568, nie de Gand, deux <}<- trois m- -*J* 
pour 50Q fr-, coptre l'Eplaette et Mouvaux 1 I sis. Au parc, à 18 t». t / T 

Les Spectacles à Lille 
AUJOURD'HUI LUNDI 

N o u v e a u T K U I H . _ Betaene - Oemain, 
Mardi: « L» Favorite •• axec 1» ténor Per ie t . d e 
l'Opéra et VTJI« Andry. «Je la Monaslo — Mercroti . 
4 l occawoo «tes têtes de te NOST • « Urnis» ». aies 
»» rhirfin. Mite» Dl rjestardi et Bnvernay. — l e s -
dt 'Noél.. a u » . : « La Mascotte • e u « b 1 
. c e r m e a •. « n e te ténor Mute. M. Coœbe» et MUS 
D n v c m i y 

T H t A T R I PROVISOIRS. — R.ilir.h." 
V A R i i T S » . - A tt ». e l à s» h. 3» : . La deis 

T I I . ' « pièce réal iste (te Meatfcéas .F i l l e en carte». 
ALMAMBRA. — A M b. Sa, Tourn<V> Juvooet i 

< l* r.uitdre e t t* -aza-baoa », onmeilie nouvelle . 
THEATRI OS L'UNION. — A 20 h : . ScaraOUnt» 

che » et le t s m e u x trio à transformation • ASorea» 
sk. 'ti » 

PRIHTANl» . _ A IS h tS et à -M 11 30 : • Lee 
F.tranreni d a s s lis nuit « et « L'Enfant de» Flan» 
dr..» ». avec Jackte Coogan 

O M N I A. — A tô a. M» et 4 su h ."*> . « FVctr 
«tes Siililes • et lo « Vert Calant . . se et dernier 
chapitre. 

LiLLIANA. — De ta b A S * . : O.mclnr. 
GABARIT DB LA CHANSON. — Rue de 9arU.S9. 

Aux Variétés 
Aujourd'hui, A S t . U el i 4 h. l i t 

F ELLE on CARTE 
LA DERNIÈBE PlfcCe REALISTE DE 

M MONJEHUS j& 
- e - IsistSNaC StCCES - o -

LOCA flON a partir de 11 beures du malin 
Téléphone 37.08. - o »•• Téléphone 31JM. •mmmBmmmmemÊtm^iemamamsmmmmËœ 

FBULLETON 0 0 83 DECEMBRE tte*. — N» ttt 

l e mort gui est mort 
Me 

ALBERT BOISSIBRia 
. i. n e 

Mafc, au dessert , vm petit iocitteni de rien 
u.. tout rnanciua d e Aféter te soirée prosniae, 
u t « t e et acceptée, Macdonald fut p r » d u n 
s o a ï a m autet et Nellv ienjseijea fortement 
à a S n e s t t l t e r au tbéétre. Noua nous loignl-
tuea tt te i w v e r n s n t e , M. V e W J s l i * e* "M*: 

— VoAsi a v e . i-aison, dit MsA^donsM us» 
tt.êàialegtesjt.^ J«t n e sute p a s 1res b i e n * <* 
aval! . . . Altaa-y Voua les dt ' io . m e * cner» 

N o s » proteetames, avec un accord partai t 
Mais ie mtll ieneeire iaeiats, a v e c t ins sor te 
d j lmtat ion maladive. 

— S i l Si ! j v tiens abso lument L'auto, 
e s âûsriL v e u e etê Msvti 1 

Et il ajouta, plaisamment : 
— J» ntei s a s tes moyens e e perere d e s * 

tauteuAte d orchestra l 
C 0 * * * J P » &?"&& ^ J P a t ^ s s a » , 

éaiiaTTe^atetvt^ifcre, NeBv, e'ejdreeaast à 
Ki Vaueue lm. nlwsa, & veut basse : 

» fto te « •»>W*e« p a a ^ Alto» voir jousr 
ttte Pre îavew Baiwtra!» 

i a v a i s donc deux suiete de môcontente-

ll m e dit, néanmoins , d'un aàr rés igné : 
— Altoas-y. quoi I 

Le curieux d e te situation résidait e n ceci 
que, cote a cote, d a n s d e u x lauteuite d'or
chestre, deux h o m m e s oui . d'ordinaire, n e 
pouvaient s e sentir e t qui n étaient point des 
fervente d u théâtre, étaient réunis pour en
tendre une pièce étrangère qui, auJourtTbui. 
a distance, m'apparalt c o m m e la phie rude 
leçon parmi les leçons qu'inutilement le des-
tui s œ ^Tî îrrri*. s chaque événement grava 
de m a vie. 

Le lecteur m'excusera, j e suppose, d e a s 
point lui donner u s cumpte-readu d e te 
pièce de Pau! Lineteu. J'ai dojé l'air d'usur
per te fonction de r o m a n c i e r ; il aérait su
perflu de m improviser critique drvsTtatigite. 

Je répète que l'argument de te nièce, torée 
d'une nouvelle de Mme Dick May, pouvait 
intéresser m o n compagnon, puisque le héros 
était un magis tra l , ma i s que personnelle
ment, l'intrigue o e me touchait guère. J'étais 
uniquement attentionné au Jeu magnif ique 
de Gréinier, qui était admirable d a n s l a râle 
du procureur HsJlers. M Vauquetm le s ta-
vai t avec autant de pessten , J e s sute sûr , 
ma i s il m e parut tout a fait g ê n é par re l 
iure de te pièce. Impression fugitive que Je 
n'approfondis point, d'abord, mais qui de
va i t eéCtoirar. ê t e s tard, d'une troublante 
certitude Aa surplus, n o u s n 'échangeâmes 
pas d ix paroles a u cour» d e te représenta
tion Et quaad j'écris « a u cours d e ta re-
présestat ion ». Je s u i s fareénssaH inexact, 
t ^ r . au second ectr'aete, te tegs d"lsstroo-
tten m e faussa compagnie, d \ m e tecon fort 
iinoolie, d'ailleurs. 

irM^t^tteT'-te^j: 
a ^ o S ^ - e e " e , T O é ^ ^ 

C w f g M l'eteutteia dsast l ^ e f P O s p M » sur» 

ebautfée de la salle, j e lui demandai a al ler 
faire un tour dans lies couloir». 4 e remar
quai bien que, au nii.ieu de v i s a g e s plue o u 
utuina amgpàticanéat, le iusie d'inatructioS 
était p lus paie que jamais . . . é i s Baueur tenait 
vraimeat de la lividité. Mais i i m'était un-
possteia» est vérité, d s «etUohwr cette remar
q u e a s s a n s d e la pièce d e P a u l I jndan, et 
je dote «vouer que, s u r le moment , je n'y 
attachai aucune importance . 

— Gémter e s t vrauueBt un. vrai acteur 1 
dis-je, pour exprimer u n e behalité . 

M. \ 'auquetin pinça s e s l èvres roses . . . Un 
peu d e rose m o n t e a, s e s pommeUes, et il 
m e répondit sèche néant i 

~- Jâ vous l'accord» l 
— fit ai s s i u r e l t 
— Trop n a l u r e l l 
Et c e furent tous tes orspos crue noua 

«VrinsgeAtuea sur le ePnxa in**r H s J J s c s l e 
Oui, ce fut tout, cas . n o u s étant séparés 
dans tes couloirs, je n e refcrouvai plue mon 
compsiroon, dans s o n fauteteL * l a c t é sui
vant. M. Vauquelin s était sSeupse, s a n s me 
prévenir. Sa pâleur e n o s t s i é s spres te s e 
cond acte m'autorisait a avoirs à ttn rae> 
teias, c o m m e Macdonald, «prés te dinar, per 
exemple l Pest-étre encor* i e manque d<in> 
t i r M I Je ne m'arrêtai Seje l*Sjqe n | > iaur 

sutre-
__«lte-

psru a a moment où Macdorieid m'sasnonçait 
1 son intention de faire de mol s o n héritier. 

J'en cepcte» rf»M«sft«tat ohm quelque chose 
l'avait indiappsê dans te pièce du drama
turge a l l e m e s d a s s i s qootr . . . Bn truoi s a s 
psychonévroses , arrangées pour l'effet sos-

tnme rami de Macdo-
s s cwnpe«rnie n e n 'é tant 

tores T j e ne m a i T e i a i e s a i une tu s ».« 

mss leassaM quTttéTeTthéatre comme, eut 
fois, dans te villa d'Arcactas*. i l ava i t d 

prît sa in e t ; 

l e fait d'un grincheux, c'est-à-dire d'un h o m 
m e m a i élevé. Et je ne pensa i s plue guère 
A la pièce du théâtre Antoine, pas plus qu'a 
m o n compagnon, aur ie coup de minuit, e n 
remontant h Montmartre. 

Avant de réintégrer m o n domicile, je 
m'attardai d a n s quelques calée de nuit, où 
j'eus a éviter maintes occasions mauvai ses . 
J'écartais, «ans rudesse , l es pauvres snlltra» 
t e u s e s d'amour qui, è mesure que l'heure 

* avançai t , devenaient plus pressentes . D'au, 
très, avachies sur les beeMpiettes, baillaient 
à s e décrocher te îiiiVbcire, et leur ennui 
était s i communicatif que le besoin de s o m 
meil me gagna invinciblement. 

p Comme j e paya i s m a consommation «t m e 
d i sposa i s è partir, une maigriotte m'apo» 
Jropha : 

— P a s eneore couché, gros qheri ? 
S a compagne, une grosse doaden, g r a s . 

s e y a : 
— Laisse-le d o n c ! Çeas u n h o m m e m s -

riôl S a femme l'attend poor lui feire uns 
scène . 

L'ironie stupide de c e s pauvres filles ai-
«trina ras pensée dans trois direetiens A te 
fete. U n b o m m e marié L.. EUea e a avaient 
te dt>ioalion 4 revendrai B» k 

Desjssi'è Evelyn* iHuntièy* n n'y a qu 
que je n e pensai point. 

En arriva** boulevard d e Oiotov, Je DS 
pensa is plue à rien. 

Comme jp m e disposais à user de s s s s 
clefs , s a n s sonner, ma bonne qni, d'ordi
naire, «e couchait à dix beures. je fus sur
pris de l'entendre, d a n s l 'anUcbsmbre, venir 
m ouvrir la porte, 

B s M t A t t 
nul lement 
s a s a9JMtaKft» 

— Comment, v o u s n'êtes pas couchée, à 
une heure du matin ! fis-je sur un ton dé re
proche. 

— Non, monsieur , répondit-elle, sévère-
ment.. . Monsieur n e serait rentré qu'au pe
tit jour que je serai» restée debout, pour 
avertir monsieur 1 

— M'a ver tir ? 
•— Oui ! Monsieur n e sait pas probable» 

ment L.. Je vois ça à sa mine I J'ai eu beau 
m ' y opposer de toutes m e s forces, elle a été 
plus tenace que moi ! Voilé : Il v a une créa, 
ture dans le lit de monsieur 1 

— U s e créature] m'exclamai-je, e n teis-
sapu de surprise tomber m a canne sur te 

— U n e femme, quoi-! fit-ePs a v e c une 

Ma domestique était este personne tTsats, 

t a s surpets d e lui vos- un m a s q u e rsrtfrs» 
ssA «v» y-s»méohanss et us esr tomM-

^ 
t J T T s J T TàTèJSf 

Je n é vbudrais. è aucun _ 
. Ible o e ridfeete te douée l igure de. NsUy, 
la goAivernante rousse de Macdonald. La 

yeux aucun danger et, c o m m e e u s disait 
anjéliquernent. nsu» n e J e t e t e s s de tort à 
personne. Elle n'avait certes point la foi 

c c ^ t / l e T ' d i s ^ m o n s rosj^rtmemaiee étalent 
plutôt faibles. En un mot. noua jeesose s » 
q u e l l e appelait une farce et nous te Jouions 
bon jeu .bon argent. 

Ce ae fut pas de m a tente ed elle steppbV 

Sramt «ÏÏS. 'Z'&S^SSiSl . 
te lifll» p i toyaies 4 p m a , vict imes d « s » 4w 

faible, on verra, tout è l'heure, q u e les fè* 
cheuses eirconetances — comme toujours, 
parbleu ! — v coopérerait beaucoup plus 
que m e s actes, s i maladroits qu ils fussent . 

Ma femme de charge avait exagéré^ e n 
m affirmant, tout de g o et d è s .e seuil , 
qu'une femme, une u créature», suivant a% 
forte express ion, m'attendait dane mon Ut. 
Elle rectifia d'elle-même, en me débarras , 
sant de mon pardessus : 

— Ce n'est pas dans te l it d e mons ieur , 
b.en entends , qu'elle s'est couchés. . . U a au» 
rait plue manqué que cela, pour l l m p u d e u s 
de la ebose e t le scandale oui était bien suf, 
l isent ! C est dans «a chambre d'ami, est 
bout de votre atelier, qu'elle s'est installée. ^ 
Et elle a on le toupet de me demander u n 
tub, s o u s prétexte qu'elle evai i . a v a n t de sej 
mettre au lit, cette sale habitude ! 

— . E l l e » sots* p sjesrwnrteT... Mate q u i . 
« elle M, saperUpopette T 

_ te ts éaliirs rtuissi tyai v i ent 
ter tous tes matins , q u o i ! L * 
de compagnie du vieux pester» 

p a r m i ^ r 

— Nelly, c o m m e d e teste ! . . N o s , rnste.^ 
e s V m que tnonetes»* s'iatatens «ju'on s dt | 

r t y s T ^ ^ r a r r ^ ^ 
«'aurait tout de m ê m e été plu» propre « a i 
ça vtenns de mensteur ! 

Je néAXwtote plus ma servtknss, aux e » 
prerialiotas nwfamtm. 

Je treeerssJ iv ip lg imss l mot» eteBsr 
rajjsi trsppsr A te porte de te 
d'ami où rsposs i t Kefir. set 

!siteifôsl^^<*B^ 
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